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F reeTime - Quel est le nom de votre ancien collège ? 
Mr Santhune - Le collège 

s’appelle ABEL MINARD, c’est le 
nom d’un professeur qui a été ré-
sistant, il a été fusillé en 1942. le 
CDI porte le nom de son épouse, on 
lui a donné le titre de "Juste". 
C’est un collège rural de 760 élèves 
qui viennent de 11 communes diffé-
rentes. 

FT - Aimez-vous le collège Jules 
Verne ?  

MrS - Oui, j’ai voulu venir dans ce 
collège. 

(Suite page 2) 

Interview de Mr Santhune 

Mr Santhune est le principal du collège Jules Verne depuis septembre 2007 

 

Dans ma carrière  
de principal j’ai même 

fait de la  
plomberie !... 

L e 26 mai 2007 25.000 fans de la saga se sont rassem-
blés dans la capitale du 

film, Hollywood, déguisés 
de la tête aux pieds en 
Starstroopers pour fê-
ter les 30 ans de Star 
Wars. Ils ont pu à cette 
occasion compléter leur 
collection en achetant 

des produits dérivés du célèbre 

Star Wars : 30 ans déjà 

Cette année Star Wars fête ses 30 ans, petit retour sur une histoire mythique... 

Méchant héros 
tentant de rallier 
gentil héros à sa 
noire cause 

(suite page 2) 

Sur Internet : 
Le tir à l’arc. 
Las Fiestas de Navidad 
Mario, Sonic et Kirby. 
Les chats. 
La fiesta de los muer-
tos en Mexico. 

Photos et dessins en 
couleurs. 
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FT - Vous avez choisi de venir dans 
ce collège ? Pourquoi ?  

MrS - Mes parents habitent en Ar-
dèche où il y a peu d’établisse-
ments, j’ai choisi de venir au Pon-
tet. J’ai eu une bonne impression 
de départ et plus j’y suis, plus 
j’aime ce collège. Les élèves sont 
attachants, évoluent vite, les en-
seignants font beaucoup de choses, 
des choses que l’on ne voit nulle 
part ailleurs, par exemple la classe 
environnement. 

FT - Est-ce que vous avez toujours 
été principal de collège ?  

MrS - Je suis personnel de direc-
tion depuis 15 ans et j’ai fait ma 
carrière en ZEP(*). J’aime ces clas-
ses difficiles car il y a du travail à 
faire... plus de satisfactions à ob-
tenir des résultats... J’aime bien 
les élèves de ZEP. Je viens moi-
même d’un milieu difficile donc je 
m’y sens à l’aise. 

FT - Qu’aimez-vous dans votre mé-
tier ? 

 MrS - J’aime avoir un contact avec 
les élèves et les professeurs. J’ai 
été professeur d ’h isto ire-
géographie. Dans mon ancien col-
lège qui était très petit, je tou-
chais vraiment à tout. Quand on 
arrivait avant les élèves il fallait 
parfois réparer ce qui était cassé. 
Il y avait un seul homme de main 

qui faisait l’entretien du collège et 
la cuisine. Je passais beaucoup de 
mon temps avec un tournevis à la 
main, j’ai même fait de la plombe-
rie ! ... et de la cuisine ! J’étais 
moins dans mon bureau. 

FT - Avez-vous des enfants ? Quel 
âge ont-ils, sont-ils au collège ?  

MrS - Oui, j’ai des enfants cinq 
pour être plus précis, j’ai une pe-
tite fille de 3ans, un garçon 13 ans, 
Louis qui est en 4°. Puis 3 autres 
enfants qui sont professeur de 
Maths, ingénieur en BTP ( Bâti-

ments Travaux Publics) et une fille 
de 35 ans professeur de français. 
Ils ont de bonnes situations pro-
fessionnelles mais pendant leurs 
études ils n’ont jamais travaillé le 
samedi et le dimanche. Ils étaient 
très organisés, ils faisaient leurs 
devoirs tous les soirs régulière-
ment. 

Maxence Greciet 

Bastien Poulet 
 

(*) NDLR : ZEP, Zone d’Éducation 
Prioritaire (classes difficiles) 

film. Quant à celles qui ont tou-
jours voulu ressembler à la prin-
cesse Leia, elles ont pu recevoir 
des cours de danse pour appren-
dre à imiter la démarche de la 
star. 

Star Wars est une des sagas les 
plus connues au monde avec son 
empire démoniaque et la rébellion 
lumineuse et belle qui sauve tout 

le monde. Le mal cherche à tuer 
les gentils comme d’habitude (ce 
que l’on retrouve dans la saga 
Harry Potter) mais au final, c’est 
Luke Skylwalker, beau drageur et 
super gentil, qui bat tout le 
monde. Dark Vador, comme Vol-
demort dans son ombre, font une 
paire d’ennemis invincibles qui 
parcourent le monde à la recher-

che du perturbateur de leurs 
plans pour prendre le pouvoir du 
monde ou de la galaxie. De ba-
guette tirant rouge à baguette 
tirant du vert et de sabre vert à 
sabre rouge, il n’y a qu’un pas ! 

Deniau Florian, Pistachi Yoan 

Star Wars : 30 ans déjà            (suite de la page 1) 

Interview de Mr Santhune            (suite de la page 1) 

Qu’est ce qu’un 
« juste »   ? 

 Les justes, pendant la 2ème guerre  

mondiale se sont dressés contre les Nazis 

pour protéger des Juifs. 
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L ’aide aux devoirs Les maternelles de 3 à 5 ans 
font des ateliers le mercredi 

matin de 10h à 12h. L’avenir Saint 
Louisien propose de l’aide aux de-
voirs pour les primaires de 17h à 
18h le lundi, mardi, jeudi et le 
mercredi, les animateurs propo-
sent des ateliers éducatifs de 10h 
à 12h. Il y a aussi de l’aide aux de-
voirs pour les collégiens, de 18h00 
20h00, le lundi, mardi et le jeudi. 

Les activités 

L’Avenir Saint Louisien propose 
aussi des activités pendant les va-
cances (toussaint, noël, février, 
pâques, été) : bowling, patinoire, 
course d’orientation, moulage à 

Montpellier, journée à la mer… 

Pour plus de renseignements : 

Avenir Saint Louisien  
37 rue du rigaudon 84130  
Le Pontet 

Tel:04.90.32.39.10  

E-mail :avenirstl@numericable.fr 

Site Internet : www.asl84.org 

 

Eddy Bekiri et  

Kaïs Rozand-Manaï 

L’avenir Saint Louisien. 

L’avenir Saint Louisien propose de nombreuses activités en faveur des jeunes du Pontet ... 

Q u’est-ce que l’UPI ? Les initiales UPI veulent dire 
Unité Pédagogique d’In-

tégration. Les élèves d’UPI res-
tent dans ces classes de 12 à 16 
ans. Arrivés à 16 ans, ils peuvent 
être orientés vers un CAP ou 
alors entrer dans un lycée qui 
possède une classe d’UPI. 

2- Comment les élèves de l’UPI 
se sentent-ils après leurs ren-
trée ? Loïc : Je me sens bien 
dans ce collège. Laura : J’ai été 
bien accueillie dans ce collège. Ce 
qui me plaît c’est le travail que 
l’on fait. 

3- Les élèves se sont-ils bien in-
tégrés ? Oui, ils se sont bien in-
tégrés avec les autres élèves ; ils 

n’ont, pour l’instant, 
pas rencontré le moin-
d r e  p r o b l è m e 
(disputes...) 

4-Vos élèves ne sont-
ils pas trop impres-
sionnés par le nombre 
important d’élèves ? 
Non, cela ne leur fait 
pas peur. A vrai dire, 
ce qui leur fait le plus peur c’est 
de sortir de la classe d’UPI pour 
aller dans d’autres classes, assis-
ter à des cours. 

5- Avez-vous suivi la même for-
mation que les autres profes-
seurs de ce collège ? Non, j’ai 
suivi une formation supplémen-
taire qui s’appelle CAPSH. Mais 

je suis avant tout professeur des 
écoles. 

6- Est-ce que vous vous plaisez 
dans ce collège ? Oui, j’ai été 
bien accueillie par l’ensemble du 
personnel. 

Bastien Poulet 

Yoan Pistachi 

L’UPI, une nouvelle classe au sein du collège 

Afin de mieux connaître la classe d’UPI que le collège a accueillie courant octobre, nous avons interviewé 
l’intitutrice de la classe, Mme Durival. 

Laura, Loïc et Mme Durival,  



Ont collaboré à la participation de ce numéro :   
Nelly Arnaud, Mathys Beaucourt, Eddy Bekiri, Mike 
Billon, Timotée Buades, Marie Chevillard, Florian De-niau, Pauline Didon, Mme Duhamel, Antoine Durand, Thomas Durand, Maxence Greciet, Mme Jauffret, 
Hugo Paris, Alice Perot, Yoan Pistachi, Estelle Pongi, Jean-Marc Pons, Bastien Poulet. 
Tirage 500 exemplaires. 

E n cours d’espagnol, nous avons tra-vaillé sur la fête des morts célébrée 
le 2 novembre au Mexique. De toutes 

les fêtes mexicaines, la fête des morts est 
la plus populaire. Cette tradition tient ses 
origines des mayas et des aztèques, deux 
civilisations précolombiennes. C’est une 
fête qui se déroule dans la joie et la bonne 
humeur. Les tombes et les maisons sont dé-
corées pour accueillir les morts qui ce jour 
là, reviennent parmi les vivants. Pendant ces 
fêtes, on offre aux enfants des têtes de 
mort en sucre. A minuit, les familles se ré-
unissent pour chanter et danser dans les 
cimetières. A la suite de cette séquence, 
nous avons élaboré un "crucigrama" que 
nous vous proposons. Alors, bon courage ! 

La classe de 3°7 de Mme Duhamel. 

Crucigrama 

Verticalement : 

1 Disfraz que llevan los niños 
4 Grupo de músicos      8   Mes de la celebratión de los muertos 
5 Adornan las tumbas      9   Golosina típica de esta fiesta 
6 País de América del norte al sur de Estados Unidos  10  Sinónimo de ofrecer 

Horizontalement : 

2    Una tradición 
3    Sinónimo de difunto 
7    Donde descansan los muertos 
11   00:00 
12   Contrario de muerte 
13   Están en el cementerio 

Crucigrama sur le site internet, c’est plus rigolo ! 
En plus il y a la solution...          http://journaljv.free.fr 

Tu es au volant de ta voiture et tu 
roules à vitesse constante.  

A ta gauche, un ravin, à ta droite 
un camion de pompier qui roule à la 
même vitesse que toi, devant toi 
un cochon qui est plus gros que ta 
voiture et derrière toi, un hélicop-
tère te suit, tous deux vont à la 
même vitesse que toi.  

Comment fais-tu pour t’arrê-
ter ???  

Réponse :  

tu descends du manège. 

La maîtresse de Toto lui de-
mande:  

Combien font 3+3 ? Toto répond :  
Je sais pas.  

Tu bois 3 cocas et tu en bois en-
core 3, dit la maîtresse. 

Un pack,dit Toto. 

Les blagues 

Deux fantômes discutent :  
L’un dit :  

Attention tu vas faire 
tomber ton mouchoir.  

Mais non c’est mon fils. 
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